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LeNiger, sous-traitant de la politique migratoire
Depuis 2016, Niamey a divisé par cinq le flux des candidats au départ vers l'Europe

L el vingt-bult chefs d'Etat
et de gouvernement de
l'Union européenne (UE)
ont décidé, lors du l:on-

JeU européen de jeudi 28 et ven-
dredi 29 juin. ~d~lorer le con-
cept de platu-fonnes de débar-
quent/mt rrglonales •.créées à rex-
térieur de leun frontières pour
renvoyer les migrants sauvés en
mer et trier les demandeurs
d'asile. Si le sujet est sensible, ils
pourront au moins compter sur
le soutien d'un pays amc:ain. il
plus de 6000 km de Bruxelles, le
Niger. Depuls plusieurs mois, ce
pays de transit de mlgrants expé-
rimente déjll ce systeme que la
plupart de ses voisins se refusent
ilmettre en plac:e.
Lors du sommet liurope-~

que consacré, il l'automne 2015 il
La Valette, aux queswns migra-
toires, le Niger llVlÜtdéjà fait cava-
lier seul sur ce sujet, au risque
d'appara1"tre dans la presse nigé-
rienne comme le If gendarmeafti-
cain dl!S Europhns.. Niamey
s'était alors désolidarisé de ses
partenaires de l'Union africaine
(UA)en soutenant la prop9$ition
européenne de créer des centres
d'enregistrement des deman-
deurs d'asile sur le çontinent. Ce
que l'asslldawn frança1se d'aide
aux migrants, la Cimade, dé-
nonce et qualifie de "politique
d'extemalisation de l'asile et du
contn$le des frontières».

.CIRd.~.
il Y a encore peu de temps, le Niger
était le principal pays de transit
des migrants subsàhariens en
route vers l'Europe. La viDe d1\gli-
dez constituait alors la dernière
étape. un point de conœntratlon
et d'équipement I~ique, avant
d'attaquer l'enfer du Sahara jus-
qu'aux côtes méditemmiennes
de Libyeoud'Algérie, puis l'Europe
pour les plus chanceux. "En :l015

d 2016, 100000 mlgronà arri-
\lQient chaque année 0 Agadez,
rappelle Hassoumi Massaoudou,
artuel ministre des flnances, qui
détenait alors le portefeuille de
l'Intérieur, En ZOl7, n n'y en avait
plus que :1Dooo.• Les chiffres de
l'Offiœ international des migra-
tions (OIM) sur la même période
sont presque trois fois plus élevés.
mais iis affichent la même ten-
danœ: un trafic divisé par cinq.

Au ministère de l'intérieur, Has-
soumi Massaoudou fut le grand
artisan de l'appücatlon fin 2016
d'une loi datant de 2015, restée
jusqu'alors lettre morte, punis-
sant de manière drastique letraflc
de migrants. L'Europe a applaudi,
en premierUeu la France, qul a fait

du Niger l'un de ses meilleurs al-
!lis dans la région sur le front de la
lutte contre le terrorisme et du
contrOle des candidats au départ
originaires pour bea.ucoup de
pays voisins, membres comme lui
de la Communauté économique
des Etats d:o\frique de l'OUest (Cé-
déao). L'OlM il aussI salué cette
«r:hute spectarulaire" obtenue
gr.iœ àdes "ml!Sures énergiques II.

La population nigérienne est
moins enthousiaste. Une cen-
taine de véhicules servant à con-
voyer les candidats au départ ont
en effet été saisis par la police, des
plisseurs ont été arrêtés, jugés et
condamnés. Toute uneécono:mie
florissante et offidelle- transpor-
teurs, commerçants, logeurs, ra-
batteurs. ..- a été anéantie dans ce
pays quif'1gUfe parmi les plus pau-
vres du monde. Et plus partlc:uUè-
rement la région d~ez, qui fut
jadis un prospère carrefour de ca-
ravanes, puis une destination
touri.tique. avant d'être ruinée
par les rébcllions touaregs des an·
nées 1990 puis par l'activité de
groupes djihadistes.
~La situation est extrêmement

complexe. reconnaissait le haut·
conunlssaire des Nations unies
pour les mugiés (HCR). Filippo
GrandJ,lors d'une visite à Agadez.
Ie:u juln.Jedemunde instamment
qu'une aide al.! développement
sait apportée Iila communauté lo-
cale. Que cela nous plaise ou non,
la œssationde la traire d'êtres hu-
mains a eu pour conséquence que
des milliers de fanulles ont perdu
leurs moyens de subsistanre. Si la
communauté internationale ne
soutient pos le Niger. ces/amiHu
pourraient se retolU7lf!r conm1les
étrangers bloqués ici.»

ApdezMtdevMu unCII~
L'UE, par l'entremise du Fonds fi·
ducialre d'urgence pour l'AfrIque.
ainsi que les partenaires bilaté-
raux ont certes promis descentai-
nes de milllons d'euros pour aider
la population locale. offrir une al-
ternative professionnelle aux an-
ciens trafiquants, développer et
sécuriser la région Mai5les effets
tardent à se faire sentir.
Parallèlement, la situation a

changé de nature et comporte des
risques. D'une part,Jes réseaux de
transporteun chol$issent désor-
mais d'autres voies transsaha-
riennes piUSdangereuses que cel·
les ut.i1.iséesauparavant, mals dé-

LA FRANCE
S'EST ENGAGÉE

À ALLER CHERCHER

3 000 RffUGIts
AU TCHAD

ET AU NIGER

sormals surveillées par les autori-
tés. D'autre part, Agadez est
devenu un cul-de-sac pour les
çandidats à la migration qui ont
vu les routes se fenner.
EnfIn. les • hot spots" ont attiré

une clientèle nouvelle. La ville a
ainsi vu arriver plu&ieurs milliers
de Soudanais, souvent réfugiés
du Darfour, en quête du statut de
réfugiés politiques que peuvent
théoriquement leuraa:order les
fonctionnaires français de l'Omœ
français de protectitm des réfu-
giés et des apatrides, envoyés
ponctuellement au Niger pour

trier les dossIers en collaboration
avec l'OIM et le HCR. La France
s'est engagée à aller chercher
3000 réfugiés au Tchad et au Ni-
ger.A ce jour, seulement quelque.
dizaines ont été accueillis en
Françe. MaÏli çet afflux de deman-
deurs d'asile a provoqué des ten·
sions avec la population locale.
C'est pour cette même raison

que le Tchad, voisin du Niger, s'op-
pose à l'idée de ces centres de tri et
d'enregistrement. .Cela ri$que de
offr un QPpel dOir. a expliqué ré-
cemment le ministre tchadlen des
affaires étrangères, Hisseln Bra-
bim Taha. Des milliendecandidats
d l'fmmigtrJtion viendront CMz
nous." "J:essentlel est que les gens
oient le choix. Celui d11rester chez
eux ouœluidecontinuerleurroure,
ajoute Patrick Youssef, directeur
régional adjoint pour U\frique au
Comité international de la Croix-
R~. Tout le monde a le droit de
portirchercher une viemeilleure s'il
en muent le besoin. •.•

CHltUTOPHIOtlTltOT

LE CONTEXTE

800 MILLIONS
cI"euroI chIcIeI ftnanclêreI
Dans le cadre du fonds fiduciaire
pour l'Afrique lancé en 2015
à la Valette, l'Union etlropéenne
a promis 230millioM d'euros
d'aide au Niger. Ces fonds
doivlll1til la taÏ$,permettre
le renforcement des contrôles
des migrants et créer des alter-
natives économiques pour les
régions de passage. Aces fonds
s'ajoutent pms de 6OOmillions
d'euros d'aides bllatérales direc-
tes 1.'l!I1Ui!S des Etats membres.
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